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• Les forn.atione ie~ plus anci ennee de la région sont 

des schistes et dea quartzif~s do Pépoque birrimienne.Vers la till~' 

du dép&t de ces sêdi~nts ·aurent lieu dès,intru~ions de roches 

volcaniques neutres ou ba si cp es, qui, Llétamorphi sées ,constitu.èrent.-. · 

ce qulon ap_pelle aujcÎÛ!'d'hui les "roches Tartes". Peu uprès, la 

~: r'&1o~"a·6t6 ooumtse à un plissement (tectonique ·birrimienne), 

cependant que dr importantes venuecs grani tiquea transtorraaient 
·... ~ . 

compUtement la physionomie pétrographique _du pays. Ce:; venu·es · 

sont responsables de la formation de migmatites intra- et péric 

bathol1tiquee. A la fin des mouyements tectoniques, une nouvelle . . 

YeDUe granitique conatitueM contrairement _aux pr~mières 1 de petits 

bâ:tholites homogènes et discordants. 

Par la lllite, la région connaft une très longue période -

cie oalme &4ologique, durant laquelle le relier birrimien est en1~fè'~ 

meat p4n6plai&f.Au tertiaire (?) 1 des sédiments continentaux· se 

déposent aur une gl"&JJCI.e épaisseur dana le nord-oue~Ce:rcles do · 

tougan et de Ouahigouya). 

En r-4sumé-, lea dit:férentea :formation:; géologi~ue s àiÎ 

l'arrotldüaement lst dC? la Haute-Volta sont : des schist~s, dea 

quar-t'sitee, ~ roches YGrtes, des granites, et des sédiments 

pr6auœ4s t~t~aires. 
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ALT~RATIUHS ~UPKRFICI~LL~ • 

Ces dif!"érentes roches sont susceptibles d 'ttre al t.Jréea 

en surface; c 1es't. ainsi que a . 

- les acbistes peuvent &tre tissurésa brisés, ou complète~ 

ment altérés en argile• 

.. les quartzit~ peuvent ltre fissu.rb ou brisé21 en blocs .. 

A~ - les roch~a vertes pel.lvent !tre fissUJ'ées, briséee, ou, en 

'"" certains eoDdr-oits altérées en schistes argileux. 

- les granites sont l'objet d'une altération qui peut ~tre 

asses profonde : altération en boule; arène granitique; 

argile et sable. 

L'alt,ration dea granites peut 8tre inégale suiTant les 

endroits; elle dépend de la composition du. gr~:.llite, de la présence 

de, diaclAses ou. de f'ilonnets, etc ••• ,aussi la cpnt'ormation du . 

beckoock granitiquo est-elle très caprioieuae .. a,, 
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LitT ifRITIS 11.TION 

Au. sud du I4° ~allêle, la présence de l~t~Tite ~st 

asses génûrale. On distingue : la latéri~e primaire~ massiye, et 

la latêrite reaan1ée: à structure congloméra tique. Sous ces cieux 

for~~~ations, existe lo p:J,ua souvent une argile latéritique.Au nord 

du 14° parallèle 1 la lat~ite. est beaucoup plus re-re; par contre 

~fis eédilllents éolisn:J appera1ssent4 
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Roches perméables en petit : 

• arène granitique et granite décomposé 

- sable d 1 ori~ine granitique 

• sable u:oriGine éolienne 

- calcaire, dolomie, gypse. grès, sable des sédiments 
pr4sumés tertiairesQ. 

Roches perméables en grand : 

- roches vertes et quartzites fissurés ec brisés. 

- latéri tc remaniée 

... schistes fissurés (peu perllléablesi 

Roches perm~bles • • 
• schistes~ roches 'fE!rtes, quartzites,grauites non altérées 

- latédta remo.nUe 

.. argile latéritique 

- argile de décomposition des schistes birrimiens 

- couches do., kaolin provenor.nt de l'altération des granites • 
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P~r suite de l'alternance dans la région de saisons sèches·· 

et de sd. sons humides, les eaux connais sent deux :uouve..1ent s (,:Lffé­

rents : en saison des pluies, l'eau a tendance. à descerxire dD:1s le 

sol par infiltration • .Glle s'arrGte à la première couche ilnp''''!léa­

ble qu'el.lo rencontre. En saison s&che, au contraire, par suil.e de 

l'évaporation en surface et de la porosité du sol. l'eau a tc.'!dance· 

A remonter, 

On peut (;One trouver de. 1 1 eau ; 

- en saison des pluies au-dessus des couches impermé~.; bles; 

dans la pratique, ceci n'est ~s intéressant, car en f&it il y a 

de l'eau parteut • 

- en saison sèche au contraire, il .faudra rechercher 11 eGtu, 

au-dtts.:tus des oouchea impermt!ables·, car ce sont ces couches qui 

emp8chent 1 1eau de remonter l la surtace et de sVév~porer.Les rarea 

nappes que l'on trouve en aaiaou sèche au~des~us de la couche imper-

· .. méable, sont p&"eaque t.oujoura locales, temporaires, et de t'aiole 

?,'déb:Lt. Cependant, lorsque le granite est altéré sur une grande 

épaisseur, 11 ar.ri~e que l'arène granitique pu~ase retenir au~e• 
·~ •. d'eau pour former une nappe pre!ome permanente. 
·'':). 
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..,_ sur la latlirite (schéma n°I). Lorsque l'ép<dS<ieur ùe 

terre ristitale ou de aédilllents éoliens poreux (sable) est su.f.f'isante, 

ou peGt trouyer localellent de petiteo nappes sur la latérite. ~n 

&cia .. al, le débit est faible,, et elle:. ne sont pas perra.anentes. 

b,• &JF les schistes, le!! cuartsites, 4ea roches yertes 

(adbj .. a•2J. On trouye dea nappes locales, de débit très faible ot 

IIOIIftllt teaporai.res, Le plus souvent :i.l n'y a pas d'eau dans ces 

dclou; Ill ettet le pendage de ces roches {60° A 90° en géno.iral) 

ae taoll1te pae la formation d'une nappe. 

c)- anr le granite (schéma n°3). L•arène granitique 

COilatlt• 110u'l8nt une assez bonne roche .cu.gasin. Au nord du l4° 

par.allêle, alors qu'il n'y a p~s de latérite, les meilleuri puits 

trounnt l'eau dans l'arène granitique, Cependant, la coni'orraation 

du bedro~k sraalti~e est três capricieuse et les nappes sont dis­

coatlnuea; les plus belles nappes sont naturellement celles qui sont 

dtuMa dans lea cuYettea naturelles formées ~r l'altération du 

grallite; liiÜ.heureuse1a1ent il est souvent impossible de connaître par 

&Y&Dee 11eaplaoement de ces cuvettes. 

d)- sur les ggilea (de provenances diverses} (schéma n°4f •. 

On t~uTG de petites nappes locales, de débit raible et souyent 

telllpOI'airea. 

•) .. I!OUS la lat éd te et l 1ax·gib latéritigue(schém;a n°5), 

La latérite et l'argile latéritique constituent un excellent écran 

OQntre la remontée des eaux pro!"ouiu, et c'est sous ces deux forma­

tions que l 1on trouye les meilleures nappes aquifères de l~ région • 

,. •• ; O.'P 
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La profondeur des puits varie avec la puissance de l'argile la~ér~ 

tique et de la latérite. ,La latér1te constitue généraleJGent ùes..-­

plateaux horizontaux ou des buttesatémoins, découpées par des 

yallées •i). l'érosion a emporté latérite et argile latérit1que 0 

faisant ainsi affleurer des terrains perméables • .Aussi, il arrh:e 

souvent que l'on t:couve l'eau à faible profondeur sou:s la latérite 

dq plateau, nlors que dans la vallée voisine il n1 y en a pas, ou 

bien elle est beaucoup plus profonde, ce qui semble à première v11e 

paradoxal (exemple de TON.A : schéma n° 6). 

f)= sous le kpolin (schéma n° 7). Il peut arriver que 

dans l'arène granitique,se forme sous des influences diverses une 

ou plusieurs couches de kaolin à peu près pur. Ces couches consti~ 

tuent des écrans impermêables qui peuvent retenir autant de nappes 

aquifèpes. Lorsque, par suite de la configuration en cuvette du 

sommet du batMlittJ grard.tique, ces couches de J:caolin sont dis­

posées en cuTettes. les nappes sont artésiennes ou semi-artésiennea 

( scb~DB n• fl) • 

g)- pappe alluviale (schéma n° 9). Les alluvions des 

cours d 1 eau te...poraires sont gén.Sralement constitu.;es par un 

substratum de graviers et de sable de plus en plus fin lorsqu'on 

.. 

' ,, 

ya vers le haut, recouvert d'argile compac~e. Les alluvions sont 

gorgées d'eau lorsque le cours d'eau coulep et retiennent cette eau 

lorsqu'il s'assèche. La nappe &+luviale est très fréq~emwent exploi= 

tée par de petits puisards qui trouvent l'eau à faible profondeur. 

En saison des pluies 5 les puisards permettent une alimentation 

très rapide de la nappe alluviale, puis ils s 1 êboul.ent, et on. en 

oreuse d'autres à la saison sèche suiyante • 

11,6 .; •• 
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h)- nappe profonde du Gonde. ~ituêe à la base dea, . 

for~tions présumées tertiaires du Gondo, elle nécessite une étude 

spéciale (vdr rapport de Jean ARCa&·mAULT, avril I95I) • 
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On peut trounr plusieurs nappes aquifères superpos6es..- ·. 

C1est aina1 qu 1 l Ouagadouaou, par exe111p1e, on a trouYé près dee 

bureaux d.u Cercle ·1a nappe auperficielle(.oua-latérttique) l 10 ra, 

et une nappe profonde, aemi-artbiezme, l .3.5 Il• (aobéJM n° 10~ • 
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